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Rapport 2010 sur la pauvreté des enfants en Ontario 
 
Toronto – Le taux de pauvreté infantile en Ontario est en hausse : un enfant sur six grandit dans un ménage à faible 
revenu, peut-on lire dans un rapport publié par Campagne 2000 Ontario, une coalition d’organismes qui luttent contre la 
pauvreté. Le gouvernement ontarien doit accélérer le rythme de ses investissements sans quoi il n’atteindra pas son 
objectif de réduire la pauvreté de 25 pour cent d’ici 2013. 
 
« La récession et l’état lamentable des programmes de notre filet de sécurité sociale, comme l’assurance-emploi et l’aide 
sociale, ont amplifié le problème de la pauvreté en Ontario. Le gouvernement de l’Ontario a fait preuve de leadership et 
d’audace en 2008 en lançant sa Stratégie de réduction de la pauvreté. Mais il faut que la Province procède plus rapidement 
à la réforme de l’aide sociale et à la hausse du taux des prestations, à rendre les logements plus abordables et à mettre en 
œuvre une Stratégie de bons emplois. De plus, le gouvernement fédéral doit se présenter au marbre et être partenaire actif 
du plan ontarien pour réduire la pauvreté », a dit Jacquie Maund, coordonnatrice, Campagne 2000 Ontario. 
 
Le rapport Réduction de la pauvreté : une mesure essentielle pour la relance économique des familles 
ontariennes reconnaît les efforts du gouvernement dans un contexte financier difficile et ses investissements stratégiques 
dans les programmes qui viennent en aide aux familles ontariennes. Ces investissements comprennent l’instauration de la 
maternelle à temps plein, la  Prestation pour enfants de l’Ontario et le sauvetage des places subventionnées en garderie. 
Mais les personnes les plus pauvres, celles qui dépendent de l’aide sociale, vivent de peine et de misère de prestations 
aussi faibles aujourd’hui qu’elles l’étaient en 1967, en termes de pouvoir d’achat. 
 
Près d’un tiers de tous les enfants défavorisés vivent dans une famille de travailleurs à faible revenu. « Nous sommes 
témoin chaque jour des efforts de parents qui tentent de joindre les deux bouts quand le seul emploi qu’ils peuvent 
décrocher est temporaire ou contractuel, mal payé, sans avantages sociaux et à statut précaire. C’est un véritable problème, 
notamment pour les immigrants et les travailleurs racialisés. Nous demandons au gouvernement provincial d’étendre les 
lois du travail pour qu’elles protègent ces travailleurs précaires. Il nous faut une Stratégie de bons emplois qui créera plus 
d’emplois permanents et à temps plein, payés décemment et assortis d’avantages sociaux », a dit Deena Ladd, 
coordonnatrice, Workers Action Centre. 
 
« Grandir dans la pauvreté a un effet à long terme sur la santé et le bien-être d’un enfant. Les gouvernements s’inquiètent 
du coût croissant des soins de santé, mais investir en amont pour faire descendre les taux de pauvreté infantile générera de 
meilleurs résultats à long terme en matière de santé », a dit David McNeil, président, Association des infirmières et 
infirmiers autorisés de l’Ontario. 
 
Le rapport réclame des actions du gouvernement de l’Ontario dans trois domaines : 

 Lancer l’examen promis de l’aide sociale, augmenter le taux des prestations pour adultes avec un supplément 
d’alimentation saine de 100 $/mois. 

 Rendre publique la stratégie promise de logement abordable à long terme, comprenant une nouvelle allocation-
logement mensuelle pour les locataires à faible revenu. 

 Élabore une stratégie de bons emplois en partenariat avec les entreprises et les syndicats qui permettra de créer 
plus d’emplois à temps plein permanents bien payés et assortis d’avantages sociaux. 
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Pour d’autres commentaires, communiquez avec:  
Jacquie Maund, 416-595-9230, poste 241 ou cell. 416-318-7440 
Deena Ladd 416-531-0778, poste 222   
Pour le rapport, rendez-vous à www.campaign2000.ca/Ontario/index.html 


